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Du désespoir à la joie 
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Imaginez un enfant déballant un toboggan flambant neuf par un matin de Noël enneigé 

et courant immédiatement dehors pour l'essayer, malgré l'ordre de ses parents de 

s'habiller et de prendre d'abord le petit déjeuner. 

J'ai pensé à ce genre de "désobéissance joyeuse" en contemplant l'histoire du lépreux 

que Jésus rencontre dans l'Évangile de Marc (Mc 1, 40-45). La plupart d'entre nous ont 

entendu cette histoire proclamée à la messe, mais y avons-nous réfléchi récemment et 

plus profondément ? 

À première vue, l'histoire de cet homme atteint de lèpre semble, d'un certain point de 

vue, être une histoire de désobéissance. La loi de Moïse interdisait à un tel homme de 

s'approcher des gens, mais l'homme a défié cette loi et s'est approché de Jésus pour le 

supplier de le guérir. Et lorsque Jésus l'a guéri et lui a dit de ne raconter à personne 

comment il avait été guéri et d'aller se présenter au prêtre comme l'exigeait la loi, 

l'homme a fait exactement le contraire. En fait, il s’est mis à répandre partout la nouvelle 

de sa rencontre avec Jésus. Il est évident que nous ne pouvons pas croire que Jésus 

approuve la désobéissance. Alors comment comprendre l'action de cet homme ? 

Cet homme était désespéré. Il avait entendu parler des miracles et des guérisons que 

Jésus accomplissait pour beaucoup d'autres personnes. Lorsqu'il a posé les yeux sur 

Jésus pour la première fois, son désir de guérison physique s'est transformé en quelque 

chose de bien plus grand : un besoin indéfinissable et brûlant d'être proche du Fils de 

Dieu incarné et tout-puissant. En présence de Jésus, il ne pouvait même pas vraiment 

demander la guérison ; tout ce que l'homme pouvait faire était de reconnaître le pouvoir 

de Jésus et de se soumettre à sa volonté. Lorsque Jésus a eu pitié de lui et l'a guéri, 



l'âme de l'homme a été tellement submergée par la joie qu'il n'a même pas pu suivre 

l'ordre de n'en parler à personne. C’était plus fort que lui. 

Ainsi, au lieu d'être l'histoire d'une désobéissance, il s'agit plutôt de l'histoire d'une 

rencontre transformatrice. C'est l'histoire d'un homme tellement en phase avec son 

véritable besoin et tellement ouvert et vulnérable au Fils de Dieu, que ce bref moment 

avec Jésus a redéfini toutes les priorités, et toute la vie, de cet homme. Il avait reçu la 

Bonne Nouvelle, et elle l'avait rempli au point d'éclater ; il ne pouvait pas contenir sa 

joie. 

Croyons-nous que Jésus offre encore ce type de rencontre aujourd'hui ? Si oui, avez-

vous vécu une telle expérience transformatrice ? Pouvez-vous imaginer être couronné 

de joie comme le lépreux guéri ? Pendant ce carême, demandez-lui courageusement le 

don de la guérison. Vous pourriez bien recevoir la joie de Pâques… 


